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Master 1 d’Etudes politiques, année 2017-2018 

« Philosophie politique 1 » : Cours de Géraldine MUHLMANN 

1er semestre (automne 2017) 

 

La naissance de la pensée sociologique au XIXe siècle. 

La religion au centre des interrogations 

 

 

Introduction 

Qu’est-ce que la « pensée sociologique » ? Lecture d’un texte de Charles Wright Mills et d’un 

autre de Marcel Mauss 

 

I. La crise du rationalisme au début du XIXe siècle. La religion au centre des nostalgies 

et des espérances 

1) Conservatismes et pensées contre-révolutionnaires 

2) « La révolution romantique » (Paul Bénichou) et son rapport compliqué à la modernité 

3) Le triomphe des « religions du cœur » 

4) La pensée sociologique sera-t-elle le dépassement de cette crise ? Les enjeux de ce 

nouveau rationalisme en gestation, prêt à faire, peut-être, le deuil du sujet souverain, et 

à se structurer autour du problème de la domination 

Focus : La religion comme souffle de l’histoire, dans la pensée romantique. Question : y a-t-il 

tout de même une sensibilité romantique aux aspects « dominateurs » dans la religion ? Deux 

exposés : un sur Chateaubriand (présentation générale et étude d’un texte) et un autre sur 

Benjamin Constant (présentation générale et étude de deux textes) 

 

II.  Un précurseur de la sociologie : Tocqueville. Percées modernes et sensibilité 

conservatrice  

Préambule : un exposé sur Tocqueville (présentation générale et étude d’un extrait de De la 

démocratie en Amérique) 

1) Le principe d’égalité est la source de contraintes et de dominations sur l’individu : la 

fausse liberté de l’âge démocratique 

2) Les ressources de la modernité démocratique pour corriger ses propres maux 

3) Ce qui ne saurait être corrigé… L’importance des contrepoids « anciens » (comme la 

religion) pour retenir un peu l’histoire moderne  

En complément, deux exposés : études de deux autres extraits de De la démocratie en 

Amérique 
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III. Deux œuvres « synthèses », pensant une réconciliation des tensions de la modernité 

au sein d’une philosophie de l’histoire 

 

1) Hegel  

a) Préambule : un exposé de présentation générale de Hegel 

b) Quelques repères dans la vie et l’œuvre, enjeux du « système » hégélien 

c) L’aliénation de l’individu moderne 

d) Quelle pensée de la religion chez Hegel ? Un débat qui divisera ses disciples 

 

 

2) Auguste Comte  

a) Préambule : un exposé de présentation générale d’Auguste Comte 

b) Condorcet et Saint-Simon en héritage 

c) Le positivisme comtien. Plusieurs époques dans l’œuvre, des disciples divisés, la 

religion comme enjeu central aussi bien de l’œuvre de Comte que de la dispute 

suscitée au sein de la mouvance positiviste 

 

 

 

IV. L’après-Hegel en Allemagne. Distances avec le « maître », radicalisation de la 

critique des « dominations » 

 

1) Les Jeunes-Hégéliens de gauche et l’enjeu du « négatif » chez Hegel. Le terreau 

de l’œuvre de Marx 

a) Vider Hegel de ses pans conservateurs 

b) La critique de la religion comme enjeu central 

c) Exposé : présentation générale de Ludwig Feuerbach 

 

 

2) Marx  

a) Préambule : un exposé de présentation générale de Marx 

b) Quelques repères généraux dans la vie et l’œuvre de Marx 

c) Retour sur la « crise » de 1843 : rupture de Marx avec le jeune-hégélianisme, et 

avec Hegel lui-même 

d) Le matérialisme dialectique : lutte des classes, théorie de « l’idéologie », théorie de 

l’histoire. Exposé : étude de deux extraits de l’Idéologie allemande  

e) Marx et la religion. Exposé : étude d’un extrait de « Pour une critique de la 

philosophie du droit de Hegel » 
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V. Durkheim 

 

1) Définition de la « sociologie » 

a) Préambule : exposé de présentation générale de Durkheim, incluant une étude du 

premier chapitre des Règles de la méthode sociologique (« Qu’est-ce qu’un fait 

social ? ») 

b) La contrainte sociale selon Durkheim 

c) Exposé sur Le Suicide : présentation générale de l’ouvrage et étude d’un extrait (sur 

le suicide « anomique ») 

 

 

2) Durkheim et la religion 

a) Cours général sur l’ouvrage Les Formes élémentaires de la vie religieuse 

b) Exposés : études de trois extraits de l’ouvrage 

 

 

VI. Max Weber 

 

1) La sociologie « compréhensive » 

a) Préambule : exposé de présentation générale de Weber 

b) Après Marx, après Nietzsche : les héritages intellectuels de Weber 

c) La notion d’idéal-type et les réflexions épistémologiques de Weber 

 

 

2) Weber et la religion 

a) Le problème de la « rationalisation » dans l’histoire occidentale. Les « idéaux-

types » comportementaux associés à cette « rationalisation » 

b) Cours général sur Ethique protestante et esprit du capitalisme (1905) 

c) Exposés : études de plusieurs extraits de Ethique protestante et esprit du 

capitalisme 

d) Les travaux ultérieurs de Weber sur les religions : prolongements de son travail de 

1905, et nouveaux développements 

 

 

VII. Georg Simmel 

 

1) Préambule : exposé de présentation générale de Simmel 

2) Une sociologie des « formes » sociales 

3) Exposé : étude d’un extrait du texte Les Pauvres  

4) La religion. Cours général sur l’ouvrage, puis études de deux extraits sous forme 

d’exposés  
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Bibliographie 

 

On pourra consulter les ouvrages généraux suivants : 

Raymond Aron, Les Etapes de la pensée sociologique, 1967, Gallimard 

Robert A. Nisbet, La tradition sociologique, 1966, PUF 

S. Rials et Ph. Raynaud, Dictionnaire de philosophie politique, PUF 

E. Pisier, F. Châtelet et O. Duhamel, Dictionnaire des Œuvres politiques, PUF. 

G. Muhlmann, E. Pisier, F. Châtelet et O. Duhamel, Histoire des idées politiques, PUF 

 

Les ouvrages ci-dessus sont les références complètes des œuvres évoqués dans le cours.  

Pour certains ouvrages, des extraits plus précis seront parfois distribués sous formes de photocopies (et ces 

extraits feront, pour certains d’entre eux, l’objet d’exposés d’étudiants). 

 

Paul Bénichou, Le Sacre de l’écrivain 1750-1830. Essai sur l’avènement d’un pouvoir spirituel laïque dans la 

France moderne (1973) et Le Temps des prophètes (1977), reproduits dans P. Bénichou, Romantismes français I, 

Paris, Gallimard, « Quarto », 2004. 

Chateaubriand, Le Génie du christianisme (1802), édition au choix 

B. Constant, De la religion considérée dans sa source, ses formes et ses développements (1824-1827), texte 

intégral présenté par Tzvetan Todorov et Etienne Hofmann, Actes Sud, 1999. 

Emile Durkheim, De la division du travail social (1893) ; Les Règles de la méthode sociologique (1895) ; Le 

Suicide (1897); Les Formes élémentaires de la vie religieuse (1912), éditions contemporaines PUF, coll. 

« Quadrige » 

Ludwig Feuerbach, L’essence du christianisme (1841), trad. fr. Gallimard, « Tel »  

G.W.F. Hegel, Principes de la philosophie du droit (1820), trad.fr. Gallimard, 1995 

G.W.F. Hegel, La Raison dans l’histoire, trad. fr. Plon, 1965 

Karl Löwith, De Hegel à Nietzsche (1941), trad. fr. Gallimard, « Tel », 1969 

Karl Löwith, Max Weber et Karl Marx (1932), trad.fr. Payot, 2009 

Marx, Philosophie, textes rassemblés et édités par M. Rubel, Paris, Gallimard « Folio ».  

Georg Simmel, Les Pauvres (1907, texte repris dans sa Sociologie, 1908), trad. fr. PUF, « Quadrige » ; Le 

Conflit (correspond au chapitre 4 de sa Sociologie, 1908), trad. fr. Circé, 1995 ; et La religion (1912), trad. fr. 

Circé, 1998. 

A. de Tocqueville, De la démocratie en Amérique, 2 vol. (1835-1840), Paris, Garnier-Flammarion 

Max Weber, L’Ethique protestante et l’esprit du capitalisme (1904-1905), trad. fr. Plon, 1964, coll. de poche 

Agora et nouvelle trad. J.–P. Grossein, Gallimard, « Tel » ; Sociologie des religions, trad. fr. J.-P. Grossein, 

Gallimard, « Tel »; Sociologie de la religion, trad. Isabelle Kolakowski, Flammarion coll. « Champs » ; Le 

Savant et le Politique, nouvelle trad. C. Colliot-Thélène, Editions La Découverte. 


